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Jéru. Tel Aviv Achdod Natanya

Nets 06:41 06:43 06:43 06:43

Fin du  
Chéma (2)

09:33 09:34 09:35 09:34

'Hatsot 12:25 12:27 12:28 12:27

Chkia 18:09 18:11 18:11 18:10

Jéru. Tel Aviv Achdod Natanya

Entrée 17:30 17:42 17:43 17:41

Sortie 18:46 18:48 18:49 18:48

   Parachat Noa'h
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ON RECRUTE !

5 COMMERCIAUX (H/F)

20 CONSEILLERS (H/F)

Prenez rdv au téléphone :
ou au :054 783 14 86 054 52 74 271

7 M I NUT E S
po u r  CONVA I N CR E

drh@idea-groupe.net

 14 rue Hillel, 4eme étage

Attentat à Barkan : 2 Israéliens tués, le 
suspect toujours en fuite

L'attentat mortel perpétré dimanche dans la 
zone industrielle de Barkan a coûté la vie à 
deux Israéliens, Kim Levengrond Ye'hezkel 
(29 ans) et de Ziv Hajbi (35 ans). 

Une autre victime a été blessée et évacuée 
vers l'hôpital Beilinson de Péta'h Tikva.

Les forces de l'armée et des renseignements 
étaient toujours à la poursuite du terroriste 
responsable de la fusillade, un Palestinien 
de Qalqilya connu de la Police et reconnu 
par les témoins comme étant un employé 
de l'entreprise.  

Des activistes polonais non-juifs volent 
au secours des cimetières juifs

C'est une première :  La Sejm (parlement 
polonais) accueille ces jours-ci une 
exposition portant sur l'état de dix anciens 
cimetières juifs du pays, transformés par 
les autorités en terrains de sport ou en 
piscines. Mais plus étonnant encore : cette 
exposition est présentée par un groupe 
d'activistes non-juifs qui a pris sur lui de 
s'atteler à la préservation du patrimoine 
juif du pays.

La Histadrout Hatsionit Haolamit s'était 
élevée le mois dernier contre la profanation 
du cimetière de Klimontow, détruit au profit 
de la construction de terrains de sport.    



5 160
aides médicales

8 316
bourses pour nécessiteux

22 508
paniers alimentaires

4 292
veuves et orphelins

1 748
soins dentaires

782
opérations urgentes

2 689
subventions scolaires

Un reçu sera envoyé pour tout don. Un reçu sera envoyé pour tout don.

0-800-106-135 1-800-22-36-36
Appel gratuit de France : Appel gratuit d'Israel :

5 possibilités pour transmettre vos dons au Vaad haRabanim :
1. Appelez ce numéro pour un don par carte de crédit : 0-800-106-135 en Israël: 

00. 972.2.501.91.00
2. Envoyez votre chèque à : Vaad haRabanim 10, Rue Pavée 75004 Paris
3. Envoyez votre don à l'un des Rabanim de votre région (demandez la liste au 

numéro 0-800-106-135).
4. Envoyez votre don dans l'enveloppe jointe.
5. Sur notre site :     www.vaadharabanim.org   Site sécurisé

5 possibilités pour transmettre vos dons au Vaad haRabanim :
1. Appelez ce numéro pour un don par carte de crédit : 1-800-22-36-36 en Israël: 

00. 972.2.501.91.00
2. Envoyez votre chèque à : Vaad haRabanim 2, Rehov Yoel, Jerusalem
3. Envoyez votre don à l'un des Rabanim de votre région (demandez la liste au 

numéro 1-800-22-36-36).
4. Envoyez votre don dans l'enveloppe jointe.
5. Sur notre site :     www.vaadharabanim.org   Site sécurisé
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Nombre de places limité, réservez-vite!

Début des sessions: Octobre 2018 
SERENITY, CENTRE DE FORMATION ET CLINIQUE 
EN MÉDECINE ALTERNATIVE
Serenity propose 7 formations en français en médecine alternative. Chacune de ses formations 
est accompagnée d’un oulpan professionnel médical, d’un coaching professionnel et d’un stage.

Prise en 
charge par le 
Ministère de 
l’Intégration

, Natanya

, Natanya

, Natanya

Jérusalem

Jérusalem
Tel Aviv

 par David Lefrancois

, Ashdod

 infos.serenity@gmail.com

FORMATION KINESIOLOGIE

FORMATION NATUROPATHIE FORMATION EN NEUROSCIENCES 
MOTIVATIONNELLES 

Sur fond de divergences notables sur 
l'Iran et la question palestinienne, visite 
très cordiale de Merkel en Israël

La chancelière allemande a effectué une 
visite de 24h en Israël, au cours de laquelle 
elle s'est rendue au mémorial de Yad 
Vachem, a reçu un doctorat honorifique de 
l'Université de 'Haïfa et s'est entretenue 
avec le Premier ministre ainsi qu'avec le 
Président Rivlin. Lors de leur conférence 
de presse conjointe, les deux dirigeants ont 
affirmé être tombés d'accord sur la plupart 
des questions à l'ordre du jour, tout en 
reconnaissant que certaines divergences 
subsistaient encore notamment sur la 
question de savoir des moyens à employer 
pour empêcher Téhéran de se doter de 
l'arme nucléaire.  

Un homme et une femme arrêtés pour 
avoir tenté d'infiltrer des téléphones dans 
une prison via un drone

L'unité Dror, rattachée aux services 
pénitenciers, a indiqué avoir arrêté un 
homme et une femme, tous deux originaires 
de Lod, occupés à essayer d'introduire 
frauduleusement des téléphones portables 
dans la prison de Nafkha-Ramon par le biais 
d'un drone.

C'est la seconde fois en moins d'un mois 
qu'une tentative de ce type échoue : le jour 
de Kippour, les forces de l'ordre avaient 
attrapé in extremis un drone équipé de 
drogue envoyé vers la prison d'Ayalon. Les 
responsables avaient été arrêtés sur le fait. 
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L'AP menace le carburant israélien de 
boycott s'il livre Gaza

Des sources palestiniennes ont affirmé que 
le président de l'AP Ma'hmoud Abbas avait 
menacé de boycott une grande compagnie 
israélienne de carburant si celle-ci livrait du 
carburant financé par le Qatar à Gaza. Ces 
sources ont indiqué que des fonctionnaires 
de l’AP avaient appelé des employés de 
l’ONU responsables du transfert effectif 
et les avaient menacés de payer le "prix 
fort" s’ils effectuaient ce travail. Lors de 
sa conférence de presse organisée avec la 
chancelière allemande en visite en Israël, 
le Premier ministre israélien avait le même 
jour accusé Abbas d'"étrangler" Gaza.  

Mike Pompeo ravi de son tête à tête 
avec Kim Jong-Un

Le secrétaire d'Etat américain s'est 
envolé pour une tournée en Asie où il a 
notamment rencontré le président nord-
coréen Kim Jong-Un. Si rien n'a filtré de leur 
long entretien, les deux hommes se sont 
néanmoins montrés très satisfaits de leurs 
échanges portant sur la dénucléarisation 
de la péninsule. "Nous avons continué 
à progresser sur les accords passés lors 
du sommet de Singapour", a ainsi tweeté 
Pompeo, tandis que le leader nord-coréen 
affirmait: "C’est une très bonne journée qui 
augure d’un bel avenir entre nos deux pays". 
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Les meilleurs 
taux et plans 
immobiliers

LE POUVOIR DE 
FAIRE DIRE “OUI” 

A LA BANQUE 
MEME POUR LES 
CAS DIFFICILES

Pour plus de 
renseignements
contacter nous au

Prêt express 
pour particulier 

et entreprise

Spécialiste & conseiller  
en prêt immobilier

Aller à la banque sans utiliser les 
services d'un conseiller en prêt 
immobilier, c'est comme aller  

au tribunal sans avocat

 072 33 77 277

Vélos électriques : 2018 l'année la plus 
meurtrière, la Police propose une série de 
mesures

Avec la mort tragique du jeune Ari Nécher (17 
ans) mortellement heurté à Tel-Aviv, le nombre de 
victimes causées par l'utilisation du vélo électrique 
est passé à 16, soit 2 fois plus que pour toute 
l'année 2017.

Le Chef de la Police Roni Alcheikh a ainsi soumis une 
série de mesures visant à réglementer l'utilisation 
du véhicule à deux roues.

Parmi ces propositions, on trouve l'obligation de 
passer un permis de conduire spécial, celle de 
porter un casque, l'interdiction de conduire pour 
les moins de 16 ans et l'élargissement des motifs 
pouvant mener à la confiscation du véhicule.  

Incendie au Mochav Ein Habessor, 

le 'Hamas à nouveau pointé du 

doigt

Les sapeurs-pompiers ont lutté 

sans relâche pendant Chabbath 

pour maîtriser un grand incendie 

s'étant déclaré près des serres 

du Mochav Ein Habessor, situé à 

proximité de la frontière avec Gaza. 

Si on n'avait toujours pas déterminé 

dimanche la cause exacte du feu, 

des habitants ont affirmé avoir 

vu des cerfs-volants incendiaires 

voler en direction de la localité peu 

avant.    

Crédit Photo: Chimon Barak
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Une étudiante américaine pro-boycott recalée à 
l'aéroport de Ben Gourion

Une cour de Tel-Aviv a confirmé jeudi l'expulsion 
de Lara Alqasem, une étudiante américaine qui 
lutte pour le boycott d'Israël, alors qu'elle tentait 
de se rendre en Israël via l'aéroport Ben Gourion.

Elle avait obtenu un visa étudiant auprès du consulat 
israélien de Miami pour effectuer une maîtrise à 
l’Université hébraïque de Jérusalem. Sur la base 
de posts publiés sur Facebook et d'informations 
collectées par le site Canary Mission, l’Autorité 
de l’immigration et des frontières a déclaré que la 
jeune femme était membre du groupe universitaire 
“National Students for Justice in Palestine” qui 
appelle au boycott d’Israël.   

S-300 en Syrie : "Une erreur" pour le 

grand-rabbin Lazar

Traditionnel soutien de Poutine, le 
grand-rabbin de Russie Bérel Lazar 
n'a pourtant pas hésité à qualifier le 
transfert de système de défense anti-
aérienne S-300 en Syrie d'"erreur", 
selon le quotidien Haarets. "Je crois 
qu'il s'agit d'une erreur qui ne fera 
qu'accroître les problèmes dans la 
région", a-t-il précisé, tout en indiquant 
que la Fédération des communautés 
juives de Russie "discutait avec le 
Président" du dossier. En 2013, à la 
demande d'Israël, Moscou avait déjà 
suspendu ses livraisons de S-300 à  
la Syrie.



"Arieh King se bat comme un 
lion pour le respect du chabat"
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Chalom Rav,

Tout d’abord, un grand merci pour le livre "Le Guide de la Téchouva", qui m’est d’une aide 
précieuse. J’ai une question par rapport au chapitre "Parnassa : gagner sa vie". A la fin du 
chapitre, p. 142, vous dites, concernant la nécessité ou non de travailler : "Les Baalé Téchouva 
sont malgré tout invités à éclaircir eux-mêmes le sujet auprès des Maîtres de la génération 

plutôt que de s’appuyer sur des raisonnements, des rumeurs ou l’avis des autres..." 

Je vous présente mon cas : grâce à D.ieu, j’ai fait Téchouva il y a 1 an et demi. Aujourd’hui, il me 
reste 2 ans d’études en France. L’été dernier, j’étais dans une Yéchiva pour Baalé Téchouva. 
J’ai demandé à un Rav si je devais continuer ou arrêter mes études, et il m’a conseillé de 
continuer. Seulement, je n’ai pas été voir un Maître de la génération, et aujourd’hui, ça me 
dérange… Même si au fond de moi, je pense qu’il est préférable que je finisse mes études. Alors 

est-ce que ce passage me concerne ? Qu’en pensez-vous ? Merci beaucoup !

Stopper ses études pour aller à la Yéchiva ?

Chalom Jonathan,

Tout d’abord, je tiens à te féliciter pour ton 
courage et pour l’honnêteté de ta démarche. 
Même après avoir posé à un Rav ta question 
– lourde de conséquences – tu tiens à savoir si 
cette réponse correspond à l’avis des Maîtres 
de la génération.

Pour t’aiguiller dans ta démarche, il aurait 

été nécessaire de préciser les raisons pour 

lesquelles tu penses qu’il faudrait (peut-être) 

arrêter tes études. Nous allons proposer les 

différents cas auxquels un étudiant qui fait 

Téchouva peut être confronté. La réponse, bien 

entendu, différera selon les cas.

Question reçue de Jonathan B.

Réponse du Rav Daniel Scemama

VIE JUIVE
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VIE JUIVE

1.  Dans le cas où on s’est engagé dans des études 
problématiques au point de vue de la Halakha 
(par exemple la philosophie – les textes étudiés 
peuvent éloigner le Juif de sa foi – certaines 
écoles d’art – où il est exigé de peindre de la 
nudité – certaines  écoles de cuisine – où il est 
nécessaire de goûter des mets non Cachères 
– ou encore des écoles ou le Chabbath devra 
obligatoirement être transgressé) :

Dans tous ces cas, en effet, il est nécessaire de 
prendre conseil auprès d’une grande autorité 
car a priori, il n’y a pas de permission, et seul un 
grand Maître, en fonction des détails présentés, 
peut envisager une solution a posteriori. Mais 
il est évident qu’a priori, il est interdit de 
commencer ce genre d’études.

2.  Dans le cas où les études en soi ne posent 
pas de problème, mais où les mœurs légères 
qui règnent dans les classes mixtes mettent 
à l’épreuve l’étudiant juif, il sera important 
de prendre conseil auprès d’un grand Rav (si 
possible qui nous connaît), car tout dépend 
de chacun et du lieu spécifique dans lequel se 
déroulent ces études.

3.  Cas où le Baal Téchouva ne peut entreprendre 
ses études qu’en dormant dans un campus 
universitaire qui l’éloigne de toute Kédoucha, 
sans parler des problèmes de Cacheroute et du 
Chabbath : il est primordial de prendre conseil 
auprès d’un grand Rav, spécialiste aussi dans la 
Halakha.

4.  Dans un cas de figure où on se demande 
s’il est préférable de finir ses études ou de 
les arrêter afin d’aller en Yéchiva, la démarche 
conseillée en général est d’abord de terminer 
ses études et ensuite de se consacrer à l’étude 

de la Torah (voir à ce propos l’encadré dans le 

Guide de la Téchouva, p. 142).

Si on n’a pas encore commencé ses études, il 

est fortement conseillé de consacrer 1 à 2 ans 

à l’étude de la Torah dans une Yéchiva pour se 

construire.

5.  Tu mentionnes que tu as profité de tes 

vacances pour aller étudier la Torah dans une 

Yéchiva. C’est une très bonne initiative. Le 

Steipeler (le père du Rav ‘Haïm Kanievsky) 

conseillait à chacun qui quittait la Yéchiva pour 

entreprendre des études profanes de consacrer 

chaque jour un moment à l’étude de la Torah (si 

possible 2 heures), de prier en communauté, de 

se tremper régulièrement au Mikvé, de profiter 

de Chabbath et des fêtes pour reprendre des 

forces spirituelles et d’étudier régulièrement 

des livres de Moussar et de ‘Hassidout (Kariena 

Déigra I p. 67).

6.  Enfin, tu relèves un détail qui a son 

importance : ton propre jugement ! ("Même si 

au fond de moi, je pense…")

On ne peut se baser uniquement sur son 

impression, mais il est nécessaire de la 

mentionner lorsqu’on prend conseil auprès 

d’un Rav, car chacun ressent au fond de lui 

combien il est capable de gérer une situation 

face à certains défis.

Kol Touv !

 Rav Daniel Scemama 

(Le Rav Scemama a relu et commenté le livre "Guide 
de la Téchouva", un ouvrage vite devenu référence 
pour ceux qui sont entrés dans le monde de la Torah.)

Une équipe de Thérapeutes & Coachs à votre écoute du matin au soir  
de manière confidentielle et anonyme.

www.torah-box.com/ecoute

Dépression - Conflits parentaux - Solitude - Négligence - Harcèlement - Violence - Dépendance etc...

                     02.372.15.31 (gratuit)0826.102.929 (0.15 cts/min)  



Supplément spécial Chabbath 

M A G A Z I N E

Pour en profiter, veuillez le détacher avant Chabbath...



QUANTITÉS OBLIGATOIRES DE MATSA & MAROR
A savoir :  1 Kazayit = 28g | 1 Kazayit de Matsa correspond à ½ Matsa chémoura ronde faite à la main

Etapes du Séder Motsi Kore’h (sandwich) Tsafoun (fin du repas)

Minimum 1 Kazayit 1 Kazayit 1 Kazayit
Standard 2 Kazayit 1 Kazayit 1 Kazayit
Hidour (au mieux) 2 Kazayit 1 Kazayit 2 Kazayit

M
AT

SA

Etapes du Séder Maror Kore’h (sandwich)

La quantité de Maror 1 Kazayit 1 Kazayit

MAROR

PLATEAU DU SÉDER : ORDRE DES ALIMENTS :

USTENSILES À NE PAS OUBLIER :
    Un étui pour ranger l’Afikomane

    Un grand foulard pour recouvrir le plateau 
avant le chant « Ma Nichtana »

   Une Haggada par personne (si possible, la 
même pour tout le monde)

     Un verre de 9 à 10 cl (1 réviit) par personne

    Une bassine jetable pour y verser le vin 
lors de l’énumération des 10 plaies

   Des récompenses (friandises, fruits secs,...) 
pour les enfants afin qu’ils participent au Séder

1. M
atsot Chem

ourot

2.

Épauled’agneau

6. ‘Harossèt

5. Hazeret

7.Oeuf dur

3. Maror

4. Karpass

8. Bol d’ea
u

sa
lé

e

1. 3 Matsot chemourot 
(rondes, faites à la 
main)
2. Épaule 
d’agneau
3. Maror 
(laitue romaine)
4. Karpass (céleri)
5. ‘Hazeret 
(laitue ou endives)
6.‘Harossèt
7. Oeuf dur
8. Bol d’eau salée

PRÉPARATIONS GÉNÉRALES :
    Bougies de Yom Tov : s’assurer qu’elles 
sont sufisamment grandes pour tenir jusqu’à 
la fin du repas

     Préparer une ou deux bougies de 24h pour
les besoins de la fête

    Préparer les kazétim (mesures) de Matsa 
et Maror pour tous les invités (voir ci-dessous)

    Si Pessah tombe un jeudi, ne pas oublier le 
“Erouv tavchiline”

Feuillet parents-enfants pour Chabbath
édité par  

Noa’h
LA PARACHA

1

SHA TIKBA
N°92

1

Voici différents points abordés dans notre Paracha.

1 - Les peuples s’unissent pour construire la Tour de 
Bavel et se révolter contre Hachem.
2 - Noa’h construit la Téva, l’arche.
3 - Avraham quitte son pays natal.
4 - Le Déluge s’arrête
5 - Avraham naît
6 - La colombe rapporte un rameau d’olivier.

1. Lequel des points du plan ci-dessus ne fait-il pas 
partie de notre Paracha ?
(Le 3)
 
2. Replacez les points du plan ci-dessus dans l’ordre (en 
ignorant celui qui ne fait pas partie de la Paracha).
(2 4 6 5 1)

Combien y a-t-il d’étages dans la Téva ?
(3)
 
Pendant combien de jours le Déluge est-il tombé ?
(40)
 
A quoi correspond le produit des deux réponses précédentes 
dans notre Paracha ?
(3 x 40 = 120 – le temps que Noa’h met pour construire la Téva)

Je suis un animal féroce ; selon le Midrash, je mords 
Noa’h ; je commence par un L. Je suis le…
(Lion)
 
Je sers d’unité de mesure ; l’arbre qui me produit est mentionné 
dans notre Paracha. Je suis l’….
(Olive)

MÉLI-MÉLO

NUMÉROMÈTRE

CÉKWA

A

C

B
Choisissez un point de la Paracha, et racontez-le en 
détail. Vous pouvez vous aider de la liste proposée plus 
haut.
 
Imitez le drame de la tour de Bavel : essayez de 
communiquer avec votre voisin, en utilisant un langage 
inventé et totalement incompréhensible.

Demandez-lui de vous passer un aliment, de fermer une 
porte etc, et tâchez ainsi de vous faire comprendre au 
mieux !

A VOTRE TOURD
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M A G A Z I N E

Pour en profiter, veuillez le détacher avant Chabbath...
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4 - Le Déluge s’arrête
5 - Avraham naît
6 - La colombe rapporte un rameau d’olivier.

1. Lequel des points du plan ci-dessus ne fait-il pas 
partie de notre Paracha ?
(Le 3)
 
2. Replacez les points du plan ci-dessus dans l’ordre (en 
ignorant celui qui ne fait pas partie de la Paracha).
(2 4 6 5 1)

Combien y a-t-il d’étages dans la Téva ?
(3)
 
Pendant combien de jours le Déluge est-il tombé ?
(40)
 
A quoi correspond le produit des deux réponses précédentes 
dans notre Paracha ?
(3 x 40 = 120 – le temps que Noa’h met pour construire la Téva)

Je suis un animal féroce ; selon le Midrash, je mords 
Noa’h ; je commence par un L. Je suis le…
(Lion)
 
Je sers d’unité de mesure ; l’arbre qui me produit est mentionné 
dans notre Paracha. Je suis l’….
(Olive)

MÉLI-MÉLO

NUMÉROMÈTRE

CÉKWA

A

C

B
Choisissez un point de la Paracha, et racontez-le en 
détail. Vous pouvez vous aider de la liste proposée plus 
haut.
 
Imitez le drame de la tour de Bavel : essayez de 
communiquer avec votre voisin, en utilisant un langage 
inventé et totalement incompréhensible.

Demandez-lui de vous passer un aliment, de fermer une 
porte etc, et tâchez ainsi de vous faire comprendre au 
mieux !

A VOTRE TOURD
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. Si vous étiez dans la classe de ‘Habibi, auriez-vous, vous aussi, pris un Bissli ? Pourquoi ?

. Comment auriez-vous réagi à la place de ‘Habibi ?

Ce lundi matin, en classe, les choses ne se passent pas très bien.

En effet, Natty Krapok n’arrive pas à se concentrer sur son exercice de calcul. 
Il a bien trop de peine : son voisin de table, ‘Habibi, est en train de pleurer.

- ‘Habibi, mais qu’est-ce qui t’arrive ? chuchote-t-il.

Son camarade hausse les épaules et tente veinement de sécher ses larmes.

C’est alors que leur enseignant, le Moré Poutoulou, approche de leur table.

- ‘Habibi, pourquoi pleures-tu ? s’enquiert-il.

- Eh bien… Eh bien je ne retrouve plus mon paquet de Bissli. Il était posé sur 
ma table avant la récréation et… et il n’y est plus !

Le Moré pose une main compatissante sur l’épaule de l’enfant.

- Chers élèves, arrêtez vos calculs un instant. J’ai à vous parler. ‘Habibi ne 
retrouve plus son paquet de Bissli. Celui qui l’a pris est invité à s’identifier 

sur-le-champ.
Comme personne ne bronche, le Moré ajoute :
- Vous pouvez aussi venir me voir discrètement à la fin du cours, pour éviter 
d’avoir à l’avouer devant tout le monde.
- Moré, appelle Berlu. Moi, j’ai juste pris un seul Bissli. Le paquet était ouvert 
sur le bureau, et je me suis servi.
- Moi aussi ! renchérit Sam.
- Et moi aussi, ajoute Gabibou.
- Mais nous n’avons pas volé le paquet, assure Jacques-’Hayim. Chacun de 
nous a laissé le sachet avec tous les autres Bissli.
- Sauf moi, avoue Natty. Comme il ne restait plus qu’un Bissli, je l’ai mangé 
et j’ai jeté le sachet à la poubelle, histoire de faire de la place sur le bureau 
de ‘Habibi. Je pensais rendre service…

Proposez des réponses à la question de Moré Poutoulou.

Devant la grande tristesse du petit ‘Habibi, Moré Poutoulou décide de s’adresser à la classe.
- Chers enfants, dit-il. J’ai une question à vous poser : savez-vous pourquoi Hachem a détruit le monde, du temps du Déluge ?

POUR RÉFLÉCHIR

PARTICIPEZ À L’HISTOIRE

A

B

SHA TIKBA

2

LES AVENTURES DE LA FAMILLE KRAPOK
2

L’HISTOIRE CONTINUE

Comment arranger la situation ?

EN ACTIONC
Berlu se lève et sort de sa poche un bonbon :
- Tiens, ‘Habibi. Je te demande pardon.
- Et tiens une gaufrette ! s’écrie Natty.
- Et un carreau de chocolat blanc aux amandes. Attention, c’est ‘Halavi ! ajoute Gabibou.
- Et surtout… un mouchoir ! conclut Jacques-’Hayim.
- On te demande vraiment pardon d’avoir collectivement volé tes Bissli, s’excusent les élèves.
- Je vous pardonne de tout cœur, et de tout estomac ! sourit ‘Habibi, en empochant avidement son trophée gustatif.

FIND

Toutes sortes de réponses fusent dans la salle de classe.
- Hachem a détruit le monde parce que les gens assassinaient leurs voisins 
! s’exclame Jacques-’Hayim.
- Ou parce qu’ils ne se disaient pas bonjour ! ajoute Berlu.
- Ou alors, parce qu’ils disaient du Lachon Hara ! propose Gabby.
- Mais non, c’est parce qu’ils étaient idolâtres ! assure Chouni.

- Non, répond encore le Moré. En fait, c’est parce qu’ils volaient les grains 
de blé des autres. Chacun venait et se servait « juste » un grain chez 
son voisin. Tous faisaient ça systématiquement, et les gens se retrouvaient 
ainsi complètement démunis !
- Mais… C’est juste un grain ! s’étonne Natty. Ca ne vaut presque rien !
- C’est bien là le problème, explique le Moré. Ils n’avaient pas l’impression 
de faire du mal, et c’était ça qui rendait la situation si catastrophique. Ils 
ne se rendaient pas compte que même voler « juste un grain » pouvait 
porter préjudice.

L’HISTOIRE RE-CONTINUE

SHABATIK
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• Quand je tombe, je ne peux pas me relever.

• On prie pour m’obtenir, mais pas n’importe quand.

• Je joue beaucoup sur l’humeur des gens.

• Quand je suis trop extrême, je sème la destruction.

> La pluie

Le chef de table murmure à l’oreille de deux convives chacun 
des deux premiers Mokiskash.  Les autres convives doivent 
identifier ces mots. Pour cela, ils n’ont le droit de poser 
que des questions dont la réponse est “oui” ou “non”. Ils 
poseront des questions aux deux convives simultanément.

Celui des deux convives dont on trouvera le mot en dernier 
aura gagné.

On reproduira ensuite l’opération pour les deux autres mots.

Chapeau, feuille, lunettes, caverne, Noa’h, ours

Noa’h avait aussi des éléphants dans sa Téva. En sachant qu’un 
éléphant dans sa Téva. Or, on sait qu’un éléphant mange en 
moyenne 250 kg de nourriture par jour. Combien de kilos de 
nourriture Noa’h donne-t-il à un éléphant chaque mois ?

(250 x 30 = 7500 kg)

Un équipe de journalistes et de reporters vient interroger 
Noa’h quant à la vie dans sa Téva. Il lui pose toutes sortes 
de questions (pourquoi l’avoir bâtie, comment il s’occupait 
de ses animaux, etc).

Jouez la discussion, en posant les questions les plus drôles 
possible. Celui qui posera le plus de questions aura gagné.

•  Mon premier est un son en rapport avec le cheval. > Uh !

•  Mon deuxième se fait et se défait. > Nœud

•  Mon troisième s’attend patiemment. > Tour

•  Mon quatrième se renverse au bowling. > Quille

•  Mon cinquième est un son commun entre la cuisine et la douleur.

 

> Aïe ! – ail

•  Pon sixième s’obtient par la pression. > Jus

•  Mon septième est le son de la dix-neuvième lettre de l’alphabet.

> Ssss

•    Mon huitième est le nom en hébreu du verre de Kiddouch.  

> Koss

•  Mon neuvième coupe le bois. > Scie

•  Mon dixième est ce qu’il vous manque pour vous envoler. > Ailes

• Mon tout est ce que les nations cherchent à bâtir à la fin de notre 
Paracha. >> Une tour qui aille jusqu’au ciel

JEUX
QUE SUIS-JE ?

DOUBLE-MOKISKASH

CHARADE

PLACE AUX MATHS !

INTERVIEW

A

C

D

E

B
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Envoyez-nous vos commentaires sur www.torah-box.com/shabatik

Shabatik est une publication hebdomadaire éditée par l'association Torah-Box
Textes : Yémima Guedj | Responsable : Rav Michael Allouche

Au beau milieu de la nuit, Gad se dit qu’il aimerait bien prendre une boisson chaude. A son époque, les bouilloires n’existent pas encore. Il 
se précipite dans sa cour, frotte deux pierres l’une sur l’autre, et crée du feu. Cependant, il se rend soudain compte de quelque chose, qui 
le fait pleurer de regret.

L’HISTOIRE4

- Zut ! J’avais oublié… C’est Chabbath ! Oh non, j’ai allumé un feu pendant 
Chabbath ! Quelle catastrophe !
Comme il vit à l’époque du Beth Hamikdach, il part pour Jérusalem dès le 
lendemain matin, afin d’apporter un Korban ‘Hatat, expiatoire.
- Hein ? Mais tu vas où, comme ça ? lui demandent les passants.

- Eh bien… Je vais à Jérusalem.
- Ah ! Tu vas au Beth Hamikdach, c’est sûr ! Tu dois apporter un Korban ? Pourquoi ? 

Ta femme a eu un bébé ? Tu as été sauvé d’un grand danger ? Mazal Tov, mon ami, Mazal Tov ! Quelle bonne nouvelle !
- Euh, en fait, non. Je dois apporter un Korban ‘Hatat, expiatoire.
- Expiatoire ? Ouh, ça, c’est que tu as fait une Avéra ! Ca sent les bons dossiers bien juteux, ça ! s’exclament les gens. Intéressant… 
Raconte ! Qu’est-ce que tu as fait ?
Gad se mord les lèvres, mais finit par avouer :
- J’ai allumé un feu pendant Chabbath.
- Pourquoi qu as fait ça ?
- Euh… J’avais oublié que c’était Chabbath.
- Hein ? Oublié ? Mais comment un Juif peut-il oublier que c’est Chabbath ? Quel drame ! Allez, va vite apporter ton Korban !
Notre pauvre Gad est ainsi couvert de honte. Tout le monde est au courant et demeure ébahi devant son oubli du Chabbbath. Cependant, 
il arrive au Beth Hamikdach, et les Kohanim lui permettent d’accomplir la Mitsva d’apporter un Korban ‘Hatat pour expier sa faute. Une 
fois le sacrifice effectué, les Leviim se mettent à jouer de la musique et à chanter. La sérénité et la joie saisissent Gad, qui a fait une 
Techouva sincère, pleine de remords et de bonnes résolutions.
- Youpi ! s’écrie-t-il. J’ai apporté mon Korban !
Et quand les passants l’interrogent sur le chemin du retour, il leur raconte toute l’histoire :
- Oui, oui, j’étais à Jérusalem. Je viens d’apporter un aKorban ‘Hatat. Hachem a accepté ma Techouva. Il m’aime ! Il sait que je veux 
progresser, et Il m’a complètement pardonné. Ie suis l’homme le plus heureux du monde !

SUITE DE L’HISTOIRE

•  Quelle est la Avéra de Gad ? Quelle en est la cause ?

•  Quelle est la réaction des passants sur le chemin de l’aller ?

•  Hachem nous donne-t-Il une deuxième chance quand nous faisons des erreurs ?

•  De quoi se rend-il compte ?

A votre avis, l’attitude des passants de l’aller a-t-elle aidé Gad è faire Techouva ? Pourquoi ?

LES ZEXPERTS

DEVINEZ

IMAGINEZ

B

C

A
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A l’occasion de la Hilloula de Maran, le Rav Ovadia Yossef, ce vendredi 12 octobre (3 
‘Hechvan), Torah-Box vous propose une histoire édifiante sur son extraordinaire amour de la 

Torah. A lire et à partager !

Hilloula du Rav Ovadia : "Ta Torah m’est plus précieuse  
que tout l’or et l’argent !"

Après le décès du Rav Ovadia Yossef et une 
fois les premières semaines de deuil passées, 
sa famille décida de mettre sur pied une équipe 
d’érudits en Torah qui auraient pour mission 
de passer en revue les milliers de livres qui 
ornaient la bibliothèque du Rav. L’idée était d’y 
relever les nombreuses annotations que le Rav 
y avait inscrites de son vivant, afin de 
les compiler par la suite en un seul 
ouvrage. 

Comme l’on s’en doute, il s’agissait 
d’un travail extrêmement long et 
ardu ; les Avrékhim se mirent donc 
immédiatement à l’œuvre, passant 
en revue chaque page, livre après 
livre, à la recherche des précieuses 
notes du Rav. Mais au fur et à mesure 
que le travail avançait, un phénomène 
étrange se dévoilait à leurs yeux : entre les 
pages des livres, on pouvait régulièrement 
trouver, en plus des annotations, des chèques 
bancaires datant de plusieurs années (parfois 
aux montants très élevés !) libellés à l’ordre du 
Rav ou encore de vieux billets de banque datant 
de l’époque des anciens Chékalim…

Forts surpris, les Avrékhim allèrent questionner 
les fils du Rav.

Un amour incomparable

Sous les yeux ébahis des étudiants, l’un des fils 
du Rav raconta : "Souvent, des philanthropes ou 
même de simples gens venaient consulter notre 
père pour recevoir sa bénédiction. Or lorsque sa 
bénédiction se réalisait, ces gens souhaitaient 
témoigner au Rav leur reconnaissance. Ils 
venaient lui rendre visite et laissaient derrière 
eux des sommes d’argent importantes. Ce qu’ils 
ne remarquaient pas, c’est qu’à la seconde où le 
Rav avait fini de les bénir, il avait déjà replongé 

dans son étude, se détachant totalement de 
tout ce qui pouvait l’entourer. Ainsi, après les 
avoir reçus chaleureusement, le Rav ne portait 
pas la moindre attention à l’argent laissé par 
ses visiteurs ! Lorsqu’il refermait un livre pour 
en consulter un autre, puisque son bureau était 
tout entier recouvert de livres, il ne remarquait 

même pas que des chèques ou des 
espèces avaient été déposés dessus !

Mais ces billets servaient tout de 
même à quelque chose : le Rav les 
utilisait comme marque-pages afin 
de se souvenir précisément à quel 
endroit du livre il s’était arrêté…"

Les honneurs des grands hommes

Il est à noter que non seulement 
l’argent ne revêtait pas de valeur, 

comparé à celle de la Torah, aux yeux du 
Rav, mais il en était de même concernant les 
honneurs que lui témoignaient les "grands" de 
ce monde. 

En effet, le Rav recevait régulièrement 
des lettres et autres missives de la part de 
ministres et chefs d’Etat qui souhaitaient lui 
témoigner leur estime et leur gratitude. Alors 
que de telles marques d’honneur auraient sans 
doute été source d’orgueil pour certains, le 
Rav pour sa part n’y accordait pas la moindre 
importance et ces papiers se retrouvaient bien 
vite transformés eux aussi en simples marque-
pages…

Puisse l’amour incommensurable du Rav pour 
la Torah nous inspirer au quotidien et nous 
encourager à l’étudier et la chérir, Amen !

 Par Elyssia Boukobza  
 (d’après une histoire rapportée 
  par le Rav A. Ohayon)   
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COMMUNAUTÉ

Elections municipales à Jérusalem : Petit tour de table 
avec les Français en lice !

L’équipe de Torah-Box était présente dimanche soir au panel organisé par Avraham Azoulay 
et qui a réuni les candidats francophones présents sur les différentes listes municipales en 

lice pour les prochaines élections. Petit tour de table !

Save the date : c’est le 30 octobre prochain 
que se tiendront à Jérusalem, comme partout 
ailleurs en Israël, les élections municipales qui 
permettront aux électeurs à la fois de désigner 
leur maire, mais aussi les conseillers qui 
siégeront au conseil municipal. 

Nouveauté cette année : la formation 
francophone Alénou (présidée par les 
dynamiques Yom Tov Khalfon et Arié Abitbol), 
qui a œuvré sans relâche pendant 2 ans et 
qui a réussi avec brio à placer des candidats 
francophones à des places éligibles sur la 
plupart des listes municipales des villes à 
forte concentration francophone. Jérusalem y 
compris. 

Ce qui nous a menés tout naturellement à 
assister au panel organisé ce dimanche soir 
par Avraham Azoulay et qui a rassemblé tous 
les francophones présents sur les listes de 
Jérusalem, afin d’entendre ce qu’ils avaient à 
proposer, aussi bien pour le public des Olim que 
pour les hiérosolomytains dans leur ensemble.

A vos bulletins, prêt, feu, partez !

Sam Kadoch, n°3 sur la liste du Baït Hayéhoudi

Sam Kadoch, pour ceux qui ne le connaissent pas 
(mais ils ne devraient pas être trop nombreux), a 
œuvré durant 30 ans au sein du monde associatif 
francophone. Il a notamment créé et présidé le 
CNEF et est l’actuel vice-président de Qualita. 
Il quitte aujourd’hui le monde associatif pour 
entrer en politique sur la liste du Baït Hayéhoudi 

qui soutient le candidat Zeev Elkin (Likoud) à la 
tête de la mairie.

Les + : Riche d’une expérience inégalée dans le 
monde de l’intégration des Olim francophones, 
notamment auprès de la jeunesse, Sam promet, 
s’il est élu pour siéger au conseil municipal, de 
défendre la cause francophone et créer le trait 
d’union entre toutes ses composantes. 

Les - : La place qu’il occupe sur la liste laisse 
un point d’interrogation quant à ses chances 
de siéger au Conseil. Son discours semble par 
moments trop centré sur le public spécifique du 
Baït Hayéhoudi et se détourner des besoins des 
autres composantes de la population. Il s’agira 
pour Sam, une fois élu, de démontrer son intérêt 
également pour les plus âgés, les pauvres et les 
orthodoxes.

Joël Burstein, n°4 sur la liste de Moché Leon

Joël Burstein est un avocat de 47 ans, marié et 
père de 5 enfants ("et grand-père !" ajoute-t-il 
non sans fierté) qui vit en Israël depuis 30 ans. Il 
décide aujourd’hui de mettre ses compétences 
au service de la ville de Jérusalem – dont il parle 
avec une étincelle dans les yeux – et de ses 
habitants francophones. 

A noter que Moché Leon a reçu le soutien du parti 
Chass et de la frange Litaï de Déguel Hatorah. Joël 
Burstein assure que le dossier de l’immigration 
lui sera confié par Leon, si toutefois il est élu au 
conseil municipal.
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Les + : Moché Leon est un homme d’action et 
d’expérience, qui a cumulé les mandats au sein 
de différents postes hautement stratégiques. Il 
est bien au fait des rouages de la municipalité 
et s’y meut avec une déconcertante facilité, 
appuyé par les nombreux liens qu’il possède 
au sein des différents ministères (comme le 
dit Joël : "de nombreux dossiers traités par la 
mairie dépendent directement du bon vouloir 
des différents ministères »). Il a donc de fortes 
chances de pouvoir faire avancer tous les 
dossiers qui attendent patiemment sur sa table 
d’être traités. Il propose des solutions concrètes 
pour notamment réduire le coût du logement et 
booster le pôle de l’emploi.

Les - : Moché Leon, et Joël le reconnait, bénéficie 
de soutiens aussi éclectiques qu’inattendus, ainsi 
que sa liste municipale le reflète. On ne peut 
s’empêcher de se demander comment toutes 
ces voix parviendront à créer le consensus une 
fois réunies à la même table…

Dan Illouz, n°4 sur la liste Hitorérout

Dan Illouz, originaire du Canada (accent oblige !) 
est un dynamique avocat de 32 ans, qui a eu 
le temps durant sa courte carrière d’occuper 
plusieurs postes stratégiques à la Knesset et 
au service juridique du ministère des Affaires 
étrangères. Likoudnik affirmé, Il est connu et 
apprécié de la communauté francophone dont il 
sert les intérêts depuis plusieurs années. Il est le 
n°4 sur la liste du candidat laïc Ofer Berkowitz, 
actuel adjoint au maire et en charge des dossiers 
Culture, Développement économique et Centre-
ville.

Les + : Même ses adversaires le reconnaissent : 
Berkowitz est une personnalité fédératrice et un 
homme de terrain qui affiche à son palmarès une 
impressionnante série de réalisations en faveur 
du développement économique de la ville (sous 
son mandat, le nombre de start-ups à Jérusalem 
est passé de 212 à 500). Il promet toute une 
série de mesures concrètes et innovantes 
pour endiguer les phénomènes qui rongent 
la capitale : coût du logement, carences de 
l’emploi, intégration difficile, hygiène lacunaire, 
transports déficients, etc. 

Les - : Le flou artistique volontairement 
entretenu par les candidats Hitorérout autour 
des questions de maintien du statu quo 
à Jérusalem et de la préservation de son 
caractère saint n’augure rien de bon. Dan a beau 
assurer que Hitorérout a pour mot d’ordre de 
rassembler tous les hiérosolomytains sous une 
seule bannière, on devine une volonté à peine 
voilée de séculariser la ville. Comment en outre 
ignorer que durant son actuelle cadence, Ofer 
Berkowitz a soutenu l’ouverture des commerces 
du Mit’ham Hata’hana pendant Chabbath et 
même la tenue de la Gay Pride dans les rues de 
la ville sainte… ? En bref, si la sainteté de la ville 
vous importe, mieux vaut passer votre chemin.

Chemouel Marciano, n°5 sur la liste Chass      

Plus besoin de présenter Chemouel Marciano, 
qui siège au conseil municipal de Jérusalem 
depuis déjà un an et demi, après qu’il ait été 
désigné par son chef Aryé Derhy suite à une 
rotation. Infatigable militant communautaire qui 
apporte son aide discrète mais remarquablement 
efficace à tous ceux qui la lui réclament, 
Chemouel dirige un Kollel, une vaste association 
d’aide aux Francophones de la capitale et agit 
sans relâche dans les coulisses de la municipalité 
en faveur des Olim. Il a été assuré de se voir 
confier les questions liées à l’intégration au cas, 
très probable, où il se voit à nouveau siéger au 
Conseil. 

Les + : Contrairement à ce que certains 
pourraient croire, ce n’est pas parce qu’il siège 
sous la bannière du Chass que Chemouel n’a 
d’yeux que pour les orthodoxes séfarades. Loin 
de là. En témoigneront notamment les 400 
familles issues de toutes tendances auquel 
Chemouel a accordé cet été son aide face à la 
bureaucratie municipale dans d’épineux dossiers 
d’Arnona. Il promet de poursuivre son action et 
de continuer à défendre la cause francophone 
sur tous les fronts.

Les - : Au cas où le Chass perdrait un mandat, 
Chemouel se retrouverait, pour la première 
année en tout cas, en dehors des murs du 
Conseil.

 Elyssia Boukobza   
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FEMMES

Les mois de Eloul et de Tichri sont derrière nous. Notre examen de conscience dûment fait, 
nos résolutions prises, nos fautes pardonnées, nous voilà fin prêtes à voler de nos propres 

ailes. Y arriverons-nous ? Tout dépend si l’on y croit ou non…

Les fêtes sont finies... continue de croire en toi-même !

Alors que je sortais de la synagogue à la fin 
de Yom Kippour, une jeune femme me confia, 
désabusée : "J’ai passé Yom Kippour dans un 
état de grande élévation, mais je sais que 
d’ici quelques jours, tout cela sera relégué 
aux oubliettes. J’aurais vite fait d’abandonner 
mes résolutions et le quotidien reprendra le 
dessus…". 

Un temps pour tout

La remarque de cette femme recélait une once 
de vérité. Nous savons toutes que l’élévation 
spirituelle qui accompagne le mois d’Eloul et 
les fêtes de Tichri a vite fait de s’estomper 
dès celles-ci passées. Mais je ne pouvais 
m’empêcher de penser que, justement, tout 
notre travail post-fêtes résidait précisément 
en cela, à savoir inscrire sur le long terme nos 
acquis de cette période. 

Or, pour relever ce défi, un ingrédient était 
indispensable : croire en nous ! Croire en notre 
potentiel ! C’est là tout le défi de ces jours…

Ouvrir la voie à la réussite

Cette jeune femme qui déclarait sur un air 
blasé que les aléas de la vie allaient rapidement 
reprendre le dessus, était en fait en train de 
semer les graines de son propre échec. En 
générant des pensées positives, elle aurait pu, 
au contraire, annoncer un changement pour le 
bien. En réaffirmant sa foi en Hachem et en les 
forces insoupçonnées qu’Il a placées en elle, elle 

aurait par là-même ouvert la voie pour que ces 
forces puissent s’exprimer dans son quotidien.

Voilà pourquoi Souccot, qui est la fête de la 
joie par excellence, vient succéder aux Jours 
Redoutables. En affermissant la Emouna 
de l’homme qui s’abrite sous les ailes de la 
Chékhina, Souccot vient lui rappeler qu’il a 
toutes les raisons de se réjouir, lui qui est appelé 
le diadème de la création et auquel Hachem 
accorde une confiance chaque jour renouvelée.

Croire en D.ieu, croire en soi 

Rabbi Tsadok Hacohen de Lublin écrit dans son 
Tsidkat Hatsadik (154) : "De la même manière 
que l’homme doit croire en Hachem, béni soit-
Il, ainsi doit-il ensuite croire en lui-même". En 
fait, la foi en Hachem ne saurait être complète 
sans la foi en notre propre potentiel. 

Croire en soi revient à être convaincu du fait 
que nous sommes capables. Que nous sommes 
des êtres foncièrement bons, que D.ieu nous 
aime et souhaite notre bien le plus ultime.

Mission impossible ? Loin de là. La tâche 
consistant à intégrer ces notions n’est certes 
pas aisée, mais c’est le projet de toute notre 
vie. Oublions les mantras perturbateurs qui 
tentent de nous convaincre de notre prétendue 
impuissance et commençons à écrire notre 
propre histoire, celle d’une réussite pour toute 
l’année à venir, avec l’aide d’Hachem !

 Equipe Torah-Box
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Pose ta question, un rabbin répond !

26

Ingrédients non indiqués dans les poissons surgelés
J’ai entendu une fois que dans des simples poissons surgelés, les industriels ajoutent 
de l’eau pour les faire grossir et parfois, il est nécessaire d’ajouter d’autres ingrédients 
non indiqués pour faire tenir sa "grosseur".

Réponse de Dan Cohen

Ce que vous dites au sujet des adjonctions d’eau dans les poissons surgelés pour les 
faire grossir est juste, mais ça n’a pas d’incidence sur la Cacheroute. C’est une manière 

de tromper le consommateur en lui vendant de l’eau au prix du poisson. Malheureusement, cette 
conduite décriée par les associations de consommateurs comme par les Rabbanim est aussi adoptée 
dans les circuits de l’alimentation Cachère. Il n’est pas correct pour un producteur d’agir ainsi, mais 
ça ne rend pas le poisson non-Cachère. Sachez toutefois que la législation impose au producteur 
d’afficher sur l’emballage lorsqu’il y a eu une adjonction d’eau. Par ailleurs, le pourcentage de 
poisson est aussi précisé. Donc s’il y a 70% de poisson, c’est qu’il y a 30% d’eau.

Cachérisation d’un nouvel évier
Je viens d acheter un nouvel évier, comment le cachériser ?

Réponse de Rav Avraham Garcia

Puisque cet évier n’a jamais été utilisé, il n’a donc pas besoin d’être cachérisé et puisqu’il 
sera fixé aux éléments de cuisine, il n’a pas besoin non plus d’être trempé au Mikvé.

Pourquoi Balak a-t-il une Paracha à son nom ?
Pourquoi Balak a-t-il eu le mérite d’avoir une Paracha à son nom ?

Réponse de Binyamin Benhamou

En effet, Balak fut un roi qui voulut anéantir le peuple juif grâce aux malédictions du 
prophète Bilam. Le Rabbi de Loubavitch explique que la Paracha porte son nom car 

de l’obscurité de Balak viendra la lumière du Machia’h. En effet, le roi David (dont le Messie sera 
issu) descend de Ichaï qui descend de Oved qui descend lui-même de Ruth qui elle-même était une 
petite-fille de Balak. Cette Paracha vient donc témoigner de l’idée de la transformation du mal en 
bien, d’un mécréant qui devient l’ancêtre du Machia’h, de malédictions qui deviendront une grande 
bénédiction dans un futur proche, Amen !

Payer une Azkara avec le Maasser
Peut-on payer une Séoudat Aménim pour la Azkara d’un proche avec l’argent du 
Maasser ? La Séouda ne sera pas spécialement donnée dans une synagogue.

Réponse de Rav Avraham Taieb

Si la personne qui était sensée payer cette Séouda (les enfants ou la femme du défunt) 
n’en n’ont pas les moyens, vous pouvez tout à fait utiliser de l’argent du Maasser pour 

les aider. De façon générale, il faudra éviter d’utiliser de l’argent du Maasser pour une dépense 
que vous auriez faite de toute façon (c’est-à-dire même si vous n’aviez pas d’argent de Maasser 
disponible), même s’il s’agit d’une Mitsva (fin du Taz I, Yoré Déa 249,1).
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Une équipe de Rabbanim répond à vos questions (halakha, judaïsme) 
du matin au soir, selon vos coutumes :

0825.566.661 (0.15 cts/min)                       03.721.90.85 (gratuit)

Cacheroute · Pureté familiale · Chabbath · Limoud · Deuil · Téchouva · Mariage · Yom Tov · Couple · Travail · etc...

www.torah-box.com/question

27

Nos patriarches & le mélange lait-viande
Je voudrais savoir si nos patriarches appliquaient la loi de ne pas consommer le lait et 
la viande en même temps.

Réponse de Rav Eliahou Boubli

Il est écrit dans la Paracha de Vayéra (18,8) : "Il [Avraham] prit de la crème et du lait, 
puis le veau qu’on avait préparé et le leur servit : il se tenait devant eux, sous l’arbre, 

tandis qu’ils mangeaient". Nos Sages ont déjà posé votre question, à savoir : comment est-il 
possible qu’Avraham Avinou ait mélangé la viande et le lait ? D’autant plus que le Talmud (Yoma 
28b) affirme qu’Avraham accomplissait jusqu’à la plus petite Mitsva, même celle de Erouv Tavchilin ! 
Rachi répond qu’il avait cuisiné pour les anges tout d’abord des laitages, et seulement ensuite de 
la viande. Les Baalé Tossefot sont du même avis que Rachi et ajoutent qu’il laissait un temps de 
pause entre la viande et la consommation des laitages. Donc, pour répondre à votre question, nos 
patriarches respectaient déjà ces lois.

Que faire d’un faux billet ?
Que faire d’un point de vue halakhique en Israël si nous nous retrouvons avec un faux 
billet de 100 NIS entre les mains ? Qu’est-il permis ou interdit de faire ? 

Réponse de Rav Its’hak Bellahsen

Il est strictement interdit d’essayer de le donner à quelqu’un d’autre et même de 
continuer à le posséder chez vous, et vous avez l’obligation de le détruire aussitôt. 

Cependant, si vous savez exactement qui est la personne qui vous l’a transmis et que vous comptez 
vous retourner vers elle le plus rapidement possible pour lui demander de l’échanger contre un 
vrai, il sera possible de le garder uniquement dans ce cas. Même dans ce cas, vous ne pourrez lui 
rendre ce billet qu’à condition qu’elle n’ait pas l’intention de refaire la même chose avec ce billet 
(Choul’han Aroukh ‘Hochen Michpat 227,18 et Pit’hé ‘Hochen, Onaa 11, 46).

Utiliser une mayonnaise en tube Chabbath
Est-il permis d’utiliser de la mayonnaise sous forme de tube (Thomy par exemple) 
pendant Chabbath ?

Réponse de Rav Gabriel Dayan

Si la mayonnaise contenue dans le tube est Cachère, il est absolument permis d’en 
consommer durant Chabbath. Le tube de mayonnaise n’est absolument pas Mouktsé, 

même s’il fait penser à celui d’une crème ou d’une pommade médicamenteuse.
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LE COIN SYMPATIK

Prions pour la guérison complète de

Vous connaissez un malade ? Envoyez-nous son nom

www.torah-box.com/refoua-chelema

Chlomo Hay 
ben Guila

Mussie  
bat Dvorah

Elon meyer 
ben Myriam

Sophie 
Tsiporah  

bat Danielle

Shimone 
Elyahou  

ben Rivka

Shany bat 
Emmanuelle 

Perla

Myriam 
bat Haya-
Guémimra

Françoise 
Gabrielle 

Maguy bat Frida 
Danielle

Stephanie 
Esther ben 

Gozala Yoley

Elihaou  
ben Rose

Belina  
bat Simha

Gilbert 
Chimon  

ben Zerada

Salomon  
ben Rachel

Chalom ben 
Messaouda

Vous connaissez un malade ? Envoyez-nous son nom

Tinoket 
Elicheva Hanna 
bat Dvora Lea

Deux bonnes blagues & un Rebus !

Noa’h, pourquoi ce bateau? y a pas la moindre goutte d’eau!

Rebus Par Chlomo KessousUn athée et un juif discutent. 
L’athée : "Pourquoi tu te 

considères comme juif ?

- Parce que mes parents sont juifs !

- C’est bête comme réponse. Et si tes 
parents étaient idiots, qu’est-ce que 
t’aurais été ??

- Athée !"

Un couple de religieux accompagné de 
leurs 18 enfants arrive au zoo pour une 
visite. Mais sur place, ils découvrent qu’il 
est trop tard et que le zoo s’apprête à 
fermer ses portes. 

Le père au garde : "Mais nous avons promis 
aux enfants de leur montrer le gorille !

- Quoi, tous ces enfants sont à vous ?!

- Oui, grâce à D.ieu.

- Ne bougez pas, j’amène le gorille, il faut 
absolument qu’il voit ça !!"

Dans un monde où 
l’homme cherche 
désespérément à donner 
un sens à sa vie, où les 
vertus jadis cultivées ne 
sont plus l’apanage que 
d’une rare élite, voici 
un livre qui propose de 
présenter une vision des 
valeurs ancestrales de la 
Torah, à travers laquelle 
nous apprenons à bâtir 
notre monde intérieur.

A travers des récits édifiants tirés de la vie de nos 
Sages et à l’aune des écrits saints, le Rav Kaufmann 
nous offre ainsi une nouvelle perspective d’intériorité, 

sur des sujets que nous pensions connaitre…

Editions
présente

85₪

Rav Moché Kaufmann - Construction personnelle



Perle de la semaine par

"A force de vouloir ce que tu n'as pas, 
tu ne veux plus ce que tu as déjà" (Rav Béhayé Ben Acher)

RA'HEL
Dimanche 21 octobre à 19h30

Public exclusivement féminin 
Collation  P.A.F 10 sh

HILLOULA

présente

renseignements au 052 792 33 06 Places limitées

RA'HEL

Rabbanite  
Myriam  Mettoudi

Rabbanite  
Yael Taïeb

Hafrachat ‘Halla Cadeau à chaque participante

Animation Musicale  :  Avigaïl Marciano

Dans les Salons THE MILL 
8 rue Ramban . Réhavia . Jérusalem

Programme


